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exceptionnels : il est 'Proposé pour
les palmm d'officier d' A.eaddmie.

Sans Gaëtan pas do réceptions
'osaibles ; c'est lo roi du cotillon tot

Mme Pitanchard soupire à la vue de
0e demi-Capoul.

Ah I si c'était à refairo j...
Cependant celui qui s'ennuie 1

plus aux soirées de Mm- Pitanchard
s'est encore M. Pitanohard.

MALLA'n,

Echos de l'Opera
Elle est pacti, mais n'a rien cm-

porté, pas mûmoe l'me de lalpatria il
**

Nicolini, que l'on disait très on-
rhumé lors de la représentation de la
Traviata, souffrait seulement d'un
sor au pied ; mais comme il y on avait
déjà quatre à l'orchestre, il a d# le
taire /

* M*-
Bello qui a chanté le rôle do Man-

rico dans fl Trovatora, samedi soir,
n'est pas le mêce que celui de la
Compagnie d'imprimerie eanadienneo;
ic'est un autre.

Madame Pappenlheim ou pepper-
nting, comme l'appelaient les tztis du
paradis, n'a pas précisément brilli'
l'autre soir, mais il ne faut pas
trop lui en vouloir, car on dit par-
tout que c'est une bonne et digne

femme.

Madame Adelina Patti a télégra-
phid, dit-on, au critique musical de
la finerve pour lui demander si elle
n'est pas, elle aussi, une bonne et
digne femme.

La chose pourrait bien avoir des
conséquences graves.

*
* *

Si le chroniqueur théâtral du Jour-
mua dl diîaaclhc n'aimo guère s'tai-
re, on trouve un peu partout que ce
gars la scle passablement.

Une amusante aventure a égay6
l'auditoire d'un tribunal correction-
nel du Midi. Un malheureux bossu
tout controfait et grlé do .la petite
vérole, était soupgonné d'un vol. Le
gendarme appelé à adposer parait
tout étonné de se trouver en prseon-
c du prévenu.

Interrogé par le président, il avoue
qu'il est surpris, parce qu'il vient de
reneontrer le prévenu, il y a uu quart
d'heure, à l'extrémité de la « ville.
D'oùt vive discuslsion avec le prévenu
lorqu'une voix 'glapissante s'écria

C'cst moi que vous avez rencon-
tré c'est moi le plaignant I " Et
un petit bossu. io Sosie du premier,
se produit à la barre.

Le .. ndarmo et stupéfait; l'au-
ditoire se fait une bosse do rire. Les
jnges avaient ri ; le prdvenu a été
acquitté plaignant et prévenu ont
été renvoyée dos à dos.

LE fhaI VAL.-Il a été décidé
par le comité neo Instruire des mon-
tagnes russes, un palais de glace et
toute espèce de choses à l'occasion du
prochain Carnaval, mais MM. Dore.
me et Letrangois ont fait mien que
cela. Uis ont inventé derx nouveaux
casquec-Le Carnaval et l'Alphon.
se et nous sommes certains que per-
so'nno no vounra passer le temps du
Carnaval saus l'avoir sur sa tete,
Qu'on se hâte donc du se rendre chez
MM. Derome c.t Lefraagois au No.
614 Rue Ste Catherine aiin de Mo
l'Alphinsa ou le Carnaval.

Entre figurantos de théâtre:
Anastasi, vois comme j'ai mai.

gri ?
Mango des lentil:es... La lentille

grosit.
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LE MATOU MARAUDEUR

7> I Ou ret au 31 IMculjre ; la lu
ne brille de bon dielat, mais il l'ait biet
froid et, comme ntre pauivre uato
n'a rien pris depuis trois iour, il re
fléchit. "TU

i 4. O bonheur I il n '-.t im
trompé et 1. binlheuroux ba. est' .
devant lui offrant à son ventre affa'
mé un succulent déjeuner.

2. LI se rae;Clh cue',cette nuit or '(.tll retombr"ur ses quatre"pat-
rouve un pniîpart.outl lsbas accro s, se secoue unloiu et plouge danm-
thés soit ai laLchemWiuéde, soîtpul pit 'appaerte'nanit uu .eg-uidinquisiteur.
lu lit ; il pousse un eridde joie et pi.
juo une tête dans lalchemindo

5 Quelle noce, ina tane o G.. Le soleil 'a hasr le om bre us d
loue !a nuit, mais lej pauvre maraudeur

,prouve de légères inquiétudes au
îujet de ri ditestion. 11 se demandi
Lvce stupeur si les chevaux de boti
't les pantins 41licelle pourront pas-
serf,'acile.tucnt.

Nos G~ranids Iloiun.c-ý

"- :' . Pü5~' '. :i

¿·.ML.. Eatw!!!N!i rm'ro|s i0

Ce siècle a iqla- tre-viigt-; uatre anis.ludans le 'cours ie -. : r- riîê r Il vu
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ttus nos. gratnds hommiies Ils sonit 'i te tuî'. si îe - tus nos rands !lhîîm - mefli .

Amis, le nouvel an n'a pas
algeor vieilli d'une seniainie

En ces temps de joyeux repas 1
On veut se gonfler la bodaine,
Chacun veut Fo sucrer le bec,
Mais la premier des gastronomes
Est premier ministre à Québce:
Ils sont si gourmands nos grands liomies

0, Mousseau, tu peux digérez
De tout en quantités 6nornes
Et tu prétende midme opércr
Dans lo budjet maintcs réformes
A table, une fois bien assis,
G'est affreux ce quo tu consommes
Avale donc nos déficits
Uréés rour nourrir nos grands hommes

E'criailleur, dans lez journ aux,
Les brochurus u& les r.vua,-
Fais l'éloge des dindonneaux,
Iulasse 'évuce sur tdvues,
D)e prétendui littérateurs
lenorant que ti nous assommes
Ileviendrot tes admirateurs
ls sont si naïfs nos grands hommes

Ccrtains de nos législateurs
E9pérant royer notre race
8, sont faits contralisateurs
Notre vigueur les einbarasso
l'eu soucieux dc conservcr
Ici des pays autonomes,
Ils tiennent à nous voir erever
Ils sont si loysux nos grands hommes

O1 demande un approuti intOeigeint au bureau du C uANÀrn
*10 RuQ St G-abriel,

, La Consomption Guérie.
»Un vieux médecin retir,nyant reçu d'un

nissionnaire des Indes Orientales la fornu
le d'u remde simple et végétal pour la
guérison rapide et permanente de la Con-
sumption, la ironchite, le Catarrhe, I'Athl-
nie et toutes les Affections les 'oumonset
le la Gorge, et qui guérit radicalement la
Debilité Nerveuse et toutes les Maladies
Nerveci.ns : aprèsavoir épronvé ses reiar.
quables efiets, curitifs, dans %le, iieiirs dle
cas, trouve que c'et son ievir de: le faire
connaitre aux malades. i',uss par le désir
de soulager les scuilrances de l'hmumanîité
j'eniverrai gratis à ceux qlui le désirent, cette
recette en Allemand. Français ou Anglais,
avec in.truitionis pour la préparer et l'emx-
yer. Expédié par la puste si ou adresse avec
un timbre nommant ce journal, W. A. No
'.'k 149 kl'owe's Block, Racheter, . Y

Une actrioe bitm cunrime reçutt i
visite du cointe de C...

--Ma lière, lui dit le getilhom-
me, votre vieux domestique est vrai-
,'lent un peut trop familier ; vous de-
vriez vous eu ddbarrasser.

-Je ne puis le chasser, répond
l'étoile, c'est mou père.

liay Uity, Mich. 3 Fév. 1880
Je crois de mon devoir de vous en-

voyer une reconuwandation pour les
personines (lut désirent. sa.voir si los
Auers do 1loublon sont bous à quel-
-Isle chose, oui ou nog. Je sais qu'ils
,ont excellenuts pour la débilité géné-
rale ci findigesiion. Ils donnent de
a vigcur au systèmoe nerveux et

une nouvelle vie, Je recommando à
mes malades d'en prendre.

Dr. A. Pratt.

Oa cause médecine.
.Lt n'y a, dit quelqu'un, rien do

dangerdux com'ne uce indi:astion
d'eau. Elle peut même être mortelle!

Je crois b'i- opine, solene'emlIc nt
Guiouilard. Voyez les noyés.

Perte et Cain
CIIAPITRE il

Malten, ilss, 1er féviier iSSu. %lesi
sieurs-Je sulirrais d'attaque, d'affrcus
maux de tte. "

I.a névralgie, la maladie des feimes
n Ut. assailli pendant des années tic la rua-

nière la plus terrible et la plus cruelle.
Aucune médecine et aucun docteur n'ont

pu mue soulager ou me guérir jusqu'à ce
que je prise les Amers de 1 loublon.

"La preîmiere bunteille
Ma presque guérie.
la seconde n'a rendu Laus[i bien eL ausSi

forte que j'étais quand j'étais jeune.
"Et j'ai toujours été ainsi jusqu«i au.

juurd'hui. "
Mln mari était malade depuis Jo ans,

ýuuffrant d'une maladie sérieuse du
" Foie des rognons et des organes lu i.
"naires que les meilleurs médecins de
floston déclaraient.

"Incurable."
Sept bouteilles de vos Acers de l'unt

guéri et je sais qlue
"1'lubieurs de lics vojiins
Doivent 1.a vie à l'os aners.
Et beaucoup d'autres eucure s'en se vent

avec les meilleurs résultos pussibles.
" Ils font presque toujours

l"es nmiracles
i/aeda;, i.. .:
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-MONTRRiA.L-

Ouvert de 7 a, m. 12 ps m.
SPECIA LITES. S.sptt aux, Hui.

tres, huitrus à la Maîc d'hotel, ed.
telettes do mouton, CôleituLes de veau
Steaks, etc., etc. dans les premimîs
goitts et à quelques minutes d'avis,

Vins, liqueurs, et cigares de pre.
mier choix.

LOUIS MEUNIER.,

l>itOPRiE TAIR5,


